
Le Burundi va renforcer l'intégration de la tourbe dans la fertilisation du sol

    @rib News,Â 30/11/2018Â â€“ SourceÂ Xinhua  Le Burundi va renforcer le recours aux "expÃ©riences Ã©trangÃ¨res" sur
l'intÃ©gration de la tourbe dans la fertilisation du sol  Le gouvernement du Burundi va renforcer le recours aux
"expÃ©riences Ã©trangÃ¨res" sur l'intÃ©gration de la tourbe dans la fertilisation du sol, a rÃ©vÃ©lÃ© vendredi Ã  Bujumbura M.
Pascal Ninkunda, directeur gÃ©nÃ©ral de l'Office National de la Tourbe (ONATOUR) placÃ© sous la tutelle directe du ministre
burundais de l'Hydraulique, de l'Energie et des Mines.  
  M. Ninkunda s'entretenait avec Xinhua en marge des travaux d'un atelier de rÃ©flexion sur l'intÃ©gration de la tourbe dans
la formulation des fertilisants "organo-minÃ©raux" au Burundi.  Le 21 mars 1977, le prÃ©sident burundais d'alors a signÃ© le
dÃ©cret portant crÃ©ation de l'ONATOUR dont l'une des missions principales est la promotion et la vulgarisation de la
tourbe et de ses dÃ©rivÃ©s par l'industrie et l'agriculture.  "C'est dans le cadre de la rÃ©alisation de cette mission que
l'ONATOUR, en s'inspirant notamment de certains pays producteurs de la tourbe comme l'Irlande, l'Allemagne,
l'IndonÃ©sie, la Russie et la Malaisie, avait initiÃ© depuis 1988 un projet de production du fertilisant du sol Ã  base de la
tourbe mÃ©langÃ© avec du fumier et amÃ©liorÃ© avec quelques engrais chimiques en petite quantitÃ©", a-t-il prÃ©cisÃ©.  La
relance du projet de fabrication du fertilisant Ã  base de la tourbe au Burundi aprÃ¨s l'interruption du chantier ad hoc au
lendemain du dÃ©clenchement de la guerre civile interburundaise d'octobre 1993, a-t-il expliquÃ©, vise un triple objectif.  Il
s'agit de rechercher une solution appropriÃ©e Ã  la problÃ©matique de dÃ©gradation physico-chimique des terres arables
pauvres en humus, produire un fertilisant local "moins coÃ»teux et efficient" dans le secteur agricole, et Ã©conomiser les
devises du pays pour importer les engrais chimiques.  "En effet, la plus grande valeur ajoutÃ©e de ce fertilisant Ã  base de
la tourbe en cas de son adoption par les instances habilitÃ©es, est que dans un contexte burundais oÃ¹ la majoritÃ© de la
population est pauvre, est qu'elle sera moins chÃ¨re par rapport aux engrais chimiques importÃ©s", a-t-il laissÃ© entendre
par ailleurs.  A ce jour, les rÃ©serves tourbiÃ¨res au Burundi sont estimÃ©es Ã  150 millions de tonnes dont 57 millions de
tonnes "Ã©conomiquement" exploitables.  
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